
codite* paûnn0e. qui Préàetàu _''insulq-à éalôie
ae ce que l'onï veut' éfablfr? " -- .

Ondema'de au clergé d -dfesôi'Ôpilniôsur-lafiee-us
tion et d'en -exposer le motif ; file f ait -on se fâche encore plus, Oxi
oublisë ediin' i6'ment l'honimage que l'on -a rendu si souvent wti
èlérg'é, èt'quel a" vérité forçait à lui rendre, -sur son zèle à côoL
PérerÉ aùi ieh, sur srin dévouement axinrts(lu pays, surla
générosM'é à la -libâralité avec lesquelles il fait depuislongtermpà
les plus* grands': sacri-fices pour p romnouvoir l'éd3cation ; on' en>
vient .Jufqù'à lui' fà1ré un reproche du peu-ýd'effets heuireulx pour
l'éducation qu'a eý1s -un 'bilh passýé depiiis plusieurs fl-,«me
ýi le manque d'effets 'heureuix' de 'ce bill n'était pas une preuve
de son inefficacifté, pour né pas dire -de l'impo§sibilité -qu'il y à~
d'en mettre à effet les disýposîý,tkà-ns .dans Wlsgrand -nombr e.
des paroisses. (1) On va plus loin enc.ore. Si -on ne lui prodi-,
gue pa .. média'ement l'insulte et les' -eacs on les lui mon-

tre -de bienl Pr ès. Mais encore une fois> en quoi le clergé -est-il
coupable ici?2 On lui demande sa mnanière de voir- et de penser
sur )'affa ire des fabriques; -il la donne'. Que voulait-on de plûs'
S'il ne l'avait pas donnée,-s'il avait réfusé (le répondre, on- aurait
crié hautement sans doute contre lui. Il l'a donnée cette opinion;
il le.s a exposées ces raisons;' et t'est parce qu'il les a trop bien-
motivées, qu'on l'accuse encore avec prus d'animosité- et d'amer-
tu[ne: la passion ne peu> plus se-carfhcr. Mai% enbonne justice>
(le quels côtés sont les tortà -? 'Voulait-on <iu clergé qu'il don-
nât une réponse conforme au-plojet que l'on enitretenaitý?Als>
ou l'on présumait quil la doùn-erait- telle, ou l'on pensait qu'il la
donnerait contraire. Dans le' preier cas, il s'en suivait que l'on
avait 'été trom-pé dans l'attente que.l'on aurhit foim'é6, etil sei-
ble qu'il W'y 'avait-point-dýk:utre pârti à prendr&alors.- que d'e-xa-.
miner avec soin et peser les raisons et les motifs s.llégué. par.
le clergé; les réfuter, en signaler la faiblesse et lanliés-r4.
lement ils -ne- montr-aient rien de solide, rien de vrai; et au con-
traire se servir de ces.-aisons et de7ces nictifs, si le bon sens les
avouait. Mais ce n'è,sf- Pâ.à .Vinsi.1- ýqjuion affi t; 'aussi n'est-ce pas
de cette, manière que la paýIonsxs9m. Fe "PC cette
balance de justice Pt gd uitéqlieUe Seconduiê. Qt.eJ4r,
que la mesure de considération ct d'égards .qe ~'~:r-pqiý
le cere ï.erd eàpeçt èê?k bkuaps; qurý eéwà

(1-mi i étaco it donc à vein ej.o qun ra"it-ciéx


